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Ne crains ni Irouble, ni langueur;

Choisis désormais pour asile

Noire-Dame du Sacré-Cœur*

En Tain l'inconstante fortune •

Me prive des biens d'ici-ba?,

Môme alors la plainte importune
De mon cœur ne sortira pas.

Près de JÉSUS je vis tranquille,

Assez riche de sa faveur,

Et cherchant pour unique asile

Noire-Dame du Sacré-Cœur,

En vain la tempête s'élève

Et menace de m'engloutir;

Je ne crains rien : la nouvelle Eve
De son' manteau va me couvrir.

Près de JESUS je dors tranquille;
j

Des flols II calme la fureur.

J'entre au port et j'ai pour asile

Notre-Dame du Sacré-Cœur,

4. -' '^

C'est en vain que la mort cruelle

Rompt des liens qui m'étaient chers;

Mon cœur brisé reste fidèle

Parmi les maux les plus amersi- >

Alors même je suis tranquille*,

Car JÉSUS, à toute douleur, •*

OITre pour baume et pour asile

Notre-Dame du Sacré-Cœur.

En vain la mort m'atteint moi-même,^

Je ris de ses vaines terreurs; oi rtO

J'attends en paix le coup suprême

Qui mettra fin à mes douleurs.

Avec JÉSUS Je meurs tranquille, v

Et Lui, pour comble de favçur,

M'offre, comme un dernier asile,

Notre-Dame du Sacré-Cœur,


